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17. Recueillir notre Liberté divine 
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Memoria Dei, étape 3 : Ouvrir une chance à notre Memoria Dei d’être 
réveillée pour l’Ouverture du 5ème Sceau de l’Apocalypse 

Vision sur les perspectives de la Mémoire Ontologique 

Extraits des livrets du Père Patrick : MONDE NOUVEAU-mise en place du corps spirituel, 
Métaphysique de l’UN, et Métaphysique maternelle minimum 

L’Inscription dans le Livre de Vie 
 

Le rôle de l’Image de Dieu et de la Ressemblance de Dieu dans notre corps, notre âme et notre esprit 

exige que nous sachions quelle fut notre Origine et que nous sommes toujours capables de ressaisir 

dans notre Origine que notre part en ce que nous avons été créés se résume au néant : nous sommes 

créés à partir de rien (ex nihilo) ; c’est la foi. 
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Si je précède d’un milliardième de seconde l’instant qui existe avant ma Plénitude originelle, il n’y a rien. 

Mon corps porte ce rien qui précède mon existence : d’un seul coup j’existe et suis capable de conjoindre 

l’eau, cette odeur du néant (Sainte Catherine de Sienne l’explique bien) avec le vin qui est précisément 

le vin des Noces dans l’Ivresse créatrice purement divine du Saint Sépulcre. C’est une similitude 

métaphysique avec notre condition originelle. 
 

Le Verbe de Dieu présent dans le Corps mort du Christ ne vit rien sur le plan terrestre, et pourtant 

c’est  Lui, Verbe qui illumine tout homme à l’instant où cet homme vient au monde qui, de l’au-delà de 

ce monde, fait vivre ce corps, le mien, inséparément certes de Son Corps mystique, Il le fait vivre, donc,  

du Travail du Grand Sabbat du Sépulcre.  
 

Je conjoins l’eau avec le vin et je rentre alors dans la Montée du Carmel de Saint Jean de la Croix. Il n’y a 

pas d’autre moyen pour rentrer dans la dynamique des retrouvailles du corps de l’âme et de l’esprit 

dans l’unité de l’UN retrouvé dans le Corps mystique vivant et incarné du Christ. 
 

L’Acte créateur de Dieu vient en dehors du temps et de l’espace. C’est pour cette raison que le Pape dit 

que : « Quand Dieu surgit pour créer à partir de rien une âme spirituelle à Son Image et à Sa 

Ressemblance, aussitôt, Lui qui est là dans l’Instant éternel qui absorbe tous les temps, Il nous inscrit 

dans le Livre de Vie ! ». Or, ce Livre de Vie se lit dans l’Eternité de Dieu… 
 

Il m’inscrit. JE SUIS INSCRIT, je suis écrit dedans le Livre de la Vie : à partir du moment où j’existe 

dans ma mémoire ontologique, en ma Memoria Dei,  je suis marqué en mon corps par le génome de ma 

terre, et en même temps dans mon Inscription incarnée et céleste qui est en Dieu : le Livre. 
 

NB : Attention à la tentation : il faut bien remplacer le véritable double… de ce qu’ils nous inventent en 

substitution sous le vocable d’univers double ! La Mémoire de Dieu qui est dans mon génome et qui  

m’appelle sans cesse à traverser le temps de ma vie concrète jusqu’à rejoindre éternellement la   

Ressemblance de Dieu a un double : ce double est inscrit dans le Livre de Vie ! Ce qui veut dire, 

Splendor Veritatis, qu’il y a quelque chose de physiquement écrit à l’intérieur de Dieu dans le Christ 

Jésus Notre-Seigneur. 
 

Le Livre de Vie s’est ouvert dans le Cœur du Christ : mort, le Corps du Christ ne vit désormais rien de 

terrestre, Son Cœur ne bat plus… Mais, par contre, le Verbe de Dieu vient nous y illuminer, et nous 

inscrire dans le Sein du Père.  
 

Donc le Livre de Vie, c’est le Corps mort du Christ, la Blessure du Cœur de Jésus. Dans l’Ecriture, vous 

lirez l’expression suivante : AGNEAU de DIEU ou AGNEAU (tout court) : traduisons immédiatement  

« Blessure du Cœur » parce que l’Agneau dans la Bible est toujours exclusivement associé à l’Agneau  

égorgé. L’Agneau égorgé [le cou] est transformé en ouverture béante ; le cou représente le lien entre 

Dieu, le ciel et la terre, ce lien du Prêtre médiateur, Prêtre éternel. Un Prêtre éternel qui devait être 

sacrifié ; ce Sacrifice est inscrit non pas dans le temps, mais dans l’Eternité : l’Agneau de Dieu est sur le 

Trône, Il n’est pas sur l’Autel. Traduisons : Il est dans l’Eternité. 
 

L’Agneau s’identifie donc à cette Blessure du Cœur béante de Jésus dans Son Corps mort mais vivifié 

par l’Eternité divine du Verbe de Dieu. C’est là qu’Il nous attend. Il attend précisément que nous nous 

engouffrions tous dedans, en nous assimilant encore et encore à notre Inscription dans cette Blessure du 

Cœur aujourd’hui glorieuse.  
 

Pour pouvoir rejoindre cette Inscription dans la Blessure du Cœur glorieux de Jésus, Attraction passive 

de l’Eternité, il faut que je passe, moi sur la terre avec ma Memoria Dei, avec ma liberté profonde 

spirituelle, avec ma contemplation, dans la nuit accoisée de l’âme [accoisée = très intense] dans la 

Lumière surnaturelle de la foi et l’espérance d’une pauvreté substantielle et absolue. Or voici : Quand 

Dieu me crée à l’apparition du génome, au même instant (Encyclique Evangelium vitae) je suis inscrit 

dans le Livre de la Vie.  
 

Je peux malheureusement m’effacer du Livre de la Vie où j’ai été librement inscrit… Pour se désinscrire du 

Livre de Vie, il suffit de rentrer dans la bifurcation : le ressenti de la terre !!! 
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A partir de rien, d’un seul coup nous avons tout !!! 
 

Nous avons commencé ainsi. Nous sommes fabriqués essentiellement avec de l’Amour, avec de la Lumière, 

avec de la Splendeur, avec la Présence vivante du Créateur et Sa Kabod [la gloire manifestée] ! En effet, 

quand la Paternité de Dieu nous donne non seulement l’être mais la vie, la vie implique forcément la Lumière 

de Sa Gloire en ce premier instant ; et cela s’est passé dans une Unité absolue avec Lui ! 
 

Nous avons commencé avec l’UN ! 
 

Cette Présence de Dieu en nous est si puissante dans l’Actuation du Créateur que l’Unité en nous est totale. 

Nous avons démarré avec l’UN en disant avec Lui un OUI qui demeure substantiellement dans notre 7
ème

 

demeure intérieure dans le point de vue le plus fondamental de notre corps actuel. 
 

Mémoire ontologique 
 

Texte écrit par sainte Thérèse d’Avila … à la demande de ses supérieurs : l’âme est comme un cristal de 

diamant à multiples facettes, translucide, glorieux, lumineux, avec des centaines de demeures (c’est de là que 

viennent les demeures de sainte Thérèse d’Avila), et d’Amour, d’Attraction, d’Emotion, d’Eternité, de 

Présence divine : la Très Sainte Trinité. Et dans le même instant, est montrée l’intrusion du péché, par 

l’extérieur. Le cristal de diamant est immédiatement englué dans la noirceur. 
  

Nos exercices de retrouvailles de la Mémoire sont faciles à faire, une fois que vous savez que c’est vrai et 

bon, perpétuel, continuel, et indépendant de champs morphogénétiques purement hypothétiques. 
 

Nous sommes passés de fait à un moment où le Oui n’est plus déterminé par la seule Présence créatrice et 

lumineuse de Dieu. 
 

Quand Dieu dans Sa Puissance créatrice, lumineuse, actuelle et vivifiante, nous laisse à notre Oui 

personnel et à notre choix, l’unité de notre corps et de notre âme « s’est décrochée ». Il y a comme une 

rétractation de l’âme car l’Amour n’informe plus totalement le corps. L’UN nous échappe, Il reste caché dans 

quelque chose que nous n’atteignons plus spontanément. 
 

Nous aurons du reste à voir, plus tard, comment notre liberté personnelle s’exprima alors dans sa 

participation la propagation du péché originel, pour permettre notre retour au Père en traversant la 
grande purification rédemptrice de notre Memoria Dei.  
 

Voilà donc les sept grands choix de notre liberté passive d’origine qui vont se déployer dans nos actes en 

prenant un pli particulier libre et personnel à chacun d’entre nous.  
 

Nous aimons dans notre étape d’aujourd’hui retrouver ces sept merveilles, en constatant que notre liberté a 

donné plus de relief à l’une d’entre elles, dans un "pli" dominant, principal. Il faudra bien commencer à 

recueillir, percevoir affectivement quel a été notre choix originel personnel responsable. 

 

1. Le choix de la VIE 

Dans l’Origine, notre corps, de l’intérieur, est tellement corps humain qu’il est présent à tous les autres corps. 

Notre unité avec le cosmos fait que nous pouvons louer et remercier Dieu alors que le cosmos ne le peut pas. 

Cela nous inscrit dans une louange vitale. Tel est bien le premier choix de l’homme : dans l’Origine nous 

étions Louange vitale. 

 

2. Le choix de la SPLENDEUR 

Nous pouvons faire le choix de la splendeur parce que la Puissance créatrice de Dieu crée à partir de rien 

quelque chose de si extraordinaire dans la Lumière et dans la beauté … que c’est l’homme qui apparaît ! Cela 

nous inscrit dans le point de vue de la splendeur : l’harmonie resplendissante de la perfection de l’univers, 
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pour mettre notre génie au service de cette splendeur comme un désir de la prolonger et de la parfaire ! 

Tel est bien le second choix de l’homme : dans l’Origine, nous étions Gloire silencieuse. 

 

3. Le choix de l’ÊTRE 

Dieu est présent dans Sa Puissance créatrice. Mais le terme de l’Acte créateur de Dieu est le fait que 

" j’existe ", l’être comme source d’unité ; de l’intérieur de l’être se trouve ce revêtement de l’UN. Cela nous 

inscrit dans le choix de l’épure de l’être, de la contemplation de ce qu’il y a de plus pur dans la Vérité, de plus 

subsistant et actuel dans la vie contemplative. Tel est bien le troisième choix de l’homme : dans l’Origine, 

dans le point de vue de l’être et de l’esprit, nous étions Simplicité totale du regard – Pureté du face à face. 

 

4. Le choix de la LUMIERE 

Le Père nous a donné une vie intérieure, une vitalité à l’Origine aux dimensions presque infinies du point de 

vue de l’intériorité. Et ce qui actue les intériorités vitales, c’est la Lumière. Cela nous inscrit dans la liberté de 

la vie : la Lumière, la Sagesse, l’Ordre. Notre vie intérieure s’unifie dans la Lumière. Tel est bien le 

quatrième choix de l’homme : dans l’Origine, dans le point de vue de la vie, nous étions Lumière vivante. 

 

5. Le choix de l’UNITE 

Originés dans un corps social par le poids ontologique de l’unité sponsale du père et de la mère auquel 

s’associe le Créateur qui est Père, Fils et Esprit Saint, nous avons été immédiatement associés à la Présence du 

Christ et la présence adamique. Un seul Corps mystique dans notre Origine vécue en cette odeur primitive de 

la communauté familiale qui a saisi notre corps dans l’Origine, unité du Corps mystique vécue en notre chair 

originelle totale, absolue, sans division. Tel est bien le cinquième choix de l’homme : dans l’Origine, dans 

la dimension communautaire, nous étions Onction totale d’Amour – de Bonté. 

 

6. Le choix de DIEU 

Dieu est là. Présence. Cela nous inscrit dans la Confiance et l’Union à Dieu. Tel est bien le sixième choix de 

l’homme : dans l’Origine, dans le point de vue de la transcendance, nous étions Instant éternel d’Amour. 

 

7. Le choix de l’AMOUR – le choix de l’AUTRE 

La Présence de Dieu est tellement forte (Dieu qui est le Tout Autre par rapport à nous) que l’Amour de Dieu 

nous investit totalement : il n’y a plus que Dieu qui vit. Ceci nous inscrit dans le choix de l’attente de 

l’Amour. Le choix de l’Amour, le choix de l’Autre. Tel est bien le septième choix de l’homme : dans 

l’Origine, dans le point de vue du cœur, nous étions Amour, Amour, Amour en plénitude ! Le Saint-Père 

aurait dit Don. 

 

EXERCICE D’AGAPE PNEUMATO-SURNATURELLE n°2 
 

Recueillement de notre liberté divine 
 

Il complètera notre approche en direction du fond de la Memoria Dei… pour nous laisser peu à peu  

apprivoiser par elle et revenir progressivement dans son Nid de force et de Lumière. Il est conçu sous la forme 

d’une prière de désir, portée par l’Amour du cœur abandonné à l’Action paternelle de Dieu, prière d’attente 

et de disponibilité silencieuse, laissant s’évoquer les mots justes qui attirent ce recueil à notre mémoire 

amoureuse naturelle, recueil pacifique de la Vie reçue et conservée depuis notre Origine… 

 
Cinq lumières à allumer à faire succéder en continuité sur une minute chacune :  

15 secondes pour la prier et la désirer … 30 secondes d’attention-accueil …  

et 15 secondes pour la transformation libre au-dedans de nous pour brûler 

ce qui lui  est contraire en notre profondeur d’enfant de l’homme : 
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* Oui : Je renonce au choix d’oubli de ma liberté primordiale ! Je dis « Oui ! » au Mouvement éternel de 

Louange vitale qui s’est joint à moi comme dans une petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4 actes 

intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-haut comme si c’était au premier instant, à partir de rien !). 

OUI, j’accepte ce que je suis : Mouvement éternel de Louange vivante incarnée dans mon OUI, (faire 

intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de recueil en ma Louange vitale de mon Oui spirituel venu d’En-haut) 

comme une joyeuse louange de gratitude, royale et enfantine en cette rencontre transparente au fond 

de moi entre l’univers et la liberté découverte de l’esprit. 

 

* Oui : Je renonce au choix d’oubli de ma liberté primordiale ! Je dis « Oui ! » au Mouvement éternel de  

Gloire silencieuse qui jaillit de moi comme dans une petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4  

actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-haut comme si c’était au premier instant, à partir de rien !). 

OUI, j’accepte et reçois ce que je suis : Mouvement éternel de Gloire silencieuse incarnée dans mon OUI, 

(faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de recueil en cette Gloire silencieuse de mon Oui venu d’En-haut) 

comme une admiration surprise, étonnée, et fortifiante de la beauté inépuisable de toute vie. 

 

* Oui : Je renonce au choix d’oubli de ma liberté primordiale ! Je dis « Oui ! » au Mouvement éternel de la 

Simplicité totale et de la Pureté de mon regard – Pureté du face à face qui me fut donné comme dans une 

petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-haut  

comme si c’était au premier instant, à partir de rien !). 

OUI, j’accepte et reçois ce que je suis : Mouvement éternel de la Simplicité totale et de la Pureté de mon 

regard – Pureté du face à face incarné dans mon OUI, (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de  

recueil en cette Simplicité totale et cette Pureté de mon regard – Pureté du face à face de mon Oui venu d’En-

haut) comme illuminé par la Transparence du Verbe dès l’instant de ma survenue à l’existence. 

 

* Oui : Je renonce au choix d’oubli de ma liberté primordiale ! Je dis « Oui ! » au Mouvement éternel de la 

Lumière intérieure vivante qui commença ma vie dans une petite goutte de sang ! (faire intérieurement 3 ou 

4 actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-haut comme si c’était au premier instant, à partir de rien !). 

OUI, j’accepte et reçois ce que je suis : Mouvement éternel de la Lumière intérieure vivante incarnée 

dans mon OUI, (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de recueil en cette Lumière intérieure vivante de 

mon Oui venu d’En haut) comme Source de mon Temps et de mon élan de liberté originelle toute 

consentante à la Lumière. 
 

* Oui : Je renonce au choix d’oubli de ma liberté primordiale ! Je dis « Oui ! » au Mouvement éternel de 

divine Onction totale d’Amour – de Bonté messianique unitive qui m’appela à la vie dans une petite goutte 

de sang ! (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de liberté retrouvée venue d’En-haut comme si c’était 

au premier instant, à partir de rien !). 

OUI, j’accepte et reçois ce que je suis : Mouvement éternel de divine Onction totale d’Amour – de Bonté 

messianique unitive incarnée dans mon OUI, (faire intérieurement 3 ou 4 actes intérieurs de recueil en 

cette divine Onction totale d’Amour – de Bonté messianique unitive de mon Oui venu d’En-haut) comme 

l’émanation d’une heureuse rencontre de toute l’humanité en moi, dans la paternité créée de mes 

parents affinée comme de l’huile à la Paternité incréée du Dieu vivant. 
 

* Laisser s’unir ces cinq touches délicates : fais-toi capacité libre dans un désir attentif et un abandon ouvert 

de quelques secondes, et sois tout aux torrents de ces Instants éternels d’Amour, comme ce que nous 

sommes destinés à être : un germe vivant et libre d’Amour de l’Autre, Amour hors de soi, Amour et Don 
en plénitude, comme une plénitude reçue à jamais.  

 
Rendre grâces à Dieu, Notre-Seigneur, des bienfaits reçus de cet exercice.   
 

Et faire une supplication fulgurante pour la guérison pneumato-surnaturelle des profondeurs 

insondables de la Mémoire en Dieu le Père vivant en nous, la plus intime de nos puissances spirituelles, 

celle qui doit recevoir la Couronne des Sceaux de Dieu pour la Nature humaine entière. 
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Comment Jésus-Christ a contemplé en Saint Joseph (4ème partie) 

 
 I. II  COMMENT JÉSUS-CHRIST A CONTEMPLÉ EN SAINT JOSEPH 

  

 « Le Fils de Dieu s'étant rendu visible en prenant une chair humaine, il conversait et traitait 

visiblement avec Dieu son Père, voilé sous la personne de saint Joseph, par lequel son Père se rendait visible 

à lui. » 
  

 « La très sainte Vierge et saint Joseph représentaient, tous deux ensemble, une seule et même 

Personne, celle de Dieu le Père. Ils étaient deux représentations sensibles de Dieu, deux images, sous 

lesquelles il adorait la plénitude de son Père, soit dans sa fécondité éternelle, soit dans sa providence 

temporelle, soit dans son Amour pour ce Fils lui-même et pour son Eglise. Il voyait en lui les secrets de son 

Père et il entendait par la bouche de ce grand saint la parole même de son Père dont saint Joseph était 

l'organe sensible. » 
  

 (...) « C'est une vie admirable que celle de Dieu le Père dans l'éternité, aimant son Fils et le Fils 

aimant le Saint-Esprit. C'est aussi une admirable vie que celle de Joseph et Marie, images de Dieu le Père 

pour Jésus-Christ son Fils. Quel était leur amour pour Jésus et l'amour de Jésus pour eux ! » 
  

 « Notre Seigneur voyait dans l'une et dans l'autre, la présence, la vie, la substance, la Personne et les 

perfections de Dieu son Père. La sainte Vierge et saint Joseph voyaient de leur côté la Personne de Dieu en 

Jésus, avec tout ce qu'il est, Fils de Dieu, Verbe de Dieu, la splendeur de sa vie et le Caractère de Sa 

substance. » 
  

 « Qui pourrait donc dire l'excellence de saint Joseph, le grand respect que notre Seigneur avait pour 

lui, et l'amour fort que la Très Sainte Vierge Marie lui portait. Jésus-Christ regardait en lui le Père éternel 

comme son Père et la Très Sainte Vierge considérant en sa personne le même Père éternel comme son 

époux. » 

 
II. Commentaire par Père P. Nathan du texte de Père Olier 
  

 II. II Comment faire oraison avec Saint Joseph ? 

 

 (Suite) C'est pour cela que le Concile Vatican Il a décidé d'introduire Joseph dans le Canon 

eucharistique I pour la première fois dans l'histoire de la liturgie.  
 

 Le Pape François a exigé qu’il rentre expressément dans tous les autres Canons à chaque Messe aux 

côtés de Marie. 
 

 La première modification donnée par le Concile est quand nous invoquons « la Bienheureuse Marie 

toujours Vierge, saint Joseph son très chaste époux », avant d'invoquer les Apôtres Pierre et Paul. La 

seconde modification est que nous proclamons notre attente du Retour du Christ. Le Retour du Christ est 

introduit dans le Canon eucharistique à plusieurs reprises dans le courant de la Messe, supplication 

introuvable jusque là ! « Maranatha », « Reviens, Jésus ». Ces deux modifications sont significatives, et il 

n'est pas douteux qu'elles ont une connexion profonde dans leur évocation prophétique. 
 

 Le fait de célébrer la Messe dos au peuple ou face à l'assemblée a également une valeur significative et 

prophétique : Quand nous disons la Messe dos au peuple, cela manifeste que le Christ Prêtre se montre face au 

Père pour emporter avec Lui tous les hommes qu'Il sauve en pénétrant Lui-même le Premier au-delà du voile. 

Et quand la Messe est dite en latin, qui est la langue sacrée, la langue mystérieuse, cela manifeste également 

que la prière est adressée directement par Jésus à Son Père. La liturgie voulait ainsi représenter Jésus entrant le 

Premier au-delà du voile pour attirer derrière Lui tout le peuple de Dieu, comme le Berger son troupeau.   
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 C'est beau ! Jésus nous arrache au péché et nous amène dans le Sein du Père.   
 

 Aujourd'hui, l'Eglise dit la Messe face au peuple, cela signifie : Jésus revient (et c’est la deuxième 

fonction du Sacerdoce du Christ, ayant amené les hommes avec Lui en Dieu, de revenir comme Dieu vers les 

hommes pour les glorifier, les juger, les sauver). Et c'est pour cette raison également que nous pouvons utiliser 

la langue vernaculaire (propre à chaque contrée ou pays), car quand Jésus revient dans toute Sa Gloire, Il 

s'adresse à chacun d'entre nous dans sa propre langue. Ce sont les signes des temps. L'Eglise est prophétique à 

travers la liturgie, ce qui montre d'ailleurs au passage que la liturgie d'un moment ne doit pas être un absolu, 

sauf si l'on veut paralyser la fonction prophétique et sponsale de la prière de l'Eglise.  
 

 Nous aurions pu ajouter ceci au titre de cette méditation du Père Olier : 

 

 COMMENT JÉSUS-CHRIST A CONTEMPLÉ Dieu Son Père en SAINT JOSEPH 

 COMMENT JÉSUS A CONTEMPLÉ Sa propre Divinité de FILS en SAINT JOSEPH  

   

 En résumé : Saint Joseph est le SIGNE, le CARACTERE de la Fécondité du Père Eternel. Il a été 

un SACREMENT sous lequel Dieu a porté-engendré Son Verbe Incarné en la Vierge et sous lequel Il a 

in-Spiré la Substance divine. 
 

(Textes tirés du livre : Saint Joseph, P. Patrick Nathan) 

 

 

 

 

Deuxième Mystère Glorieux, 

« Jésus monta, en haut, sur la montagne, et là Il s’assit » (Jean 6, 1-15) 

 

Le deuxième Mystère de Résurrection : Le Noël Glorieux (Les Noces de l’Agneau avec Son Peuple), 

concerne la montée au ciel corps et âme pour le Festin à la Table du Père, " le Rapt " : Mystère de Grâce 

que nous ont obtenu Jésus et Marie aux jours de l'Ascension ! 

Les élus seront emportés à la rencontre du Seigneur pour participer avec les saints et élus de la première 

Résurrection aux Noces de l'Agneau. 

« Jésus monte et Il s’assied sur Son Trône, et Ses disciples sont avec Lui, ils sont en Sa Présence à ce 

moment-là ». Tous ces détails  évangéliques : « Jésus lève les yeux, Il voit une foule innombrable qui vient 

vers Lui » inscrivent par excellence le contexte de Lumière de l’Ascension des élus vers les Noces de 

l’Agneau : 

Il est beau de voir ce qui se passe dans la Vision de Dieu à l’intérieur de Jésus Ressuscité lorsque Il 

s’assied, qu’Il disparaît à la Droite du Père. Il monte dans les hauteurs et s’assied à la Droite du Père, lève 

les yeux toujours plus loin, sans arrêt, voit une multitude : celle des élus du Mystère des Mystères en la 

Fin venant vers Lui par la Soif glorieuse de Marie. 

« Comment allons-nous faire pour leur donner à manger ? » « Ils étaient cinq mille » (5 désigne la Grâce 

divine, la Plénitude de Vie divine réalisée, et 1000 : le déploiement de la Communion des Personnes en 

l’Immaculée Conception). Alors, qu’Il nous donne du poisson autant que Ses élus en désirent et fassent 
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surabonder les douze paniers pleins ! « A la vue de ce signe, tout dira : oui, en vérité, c’est Lui  qui vient 

dans le monde, juger les vivants et les morts ».  

« Après la Résurrection des saints et élus par la Conception Nouvelle du Réenfantement, tous les saints 

et élus viennent autour du Christ Roi de l’univers partager le Festin des Noces de l’Agneau revenant 

dans Sa Gloire avec Son Peuple béni. C’est vraiment le Temps de Marie, une extase de la terre des 

1000 années . » 

C’est le début de la Mission invisible de l’Amour des Personnes incréées divines dans la création 

communiquée à tous de cette Unité du Cœur entre Jésus et Marie.  

La Conception Nouvelle du Réenfantement en l’Eglise de l’Amour et de la Résurrection Glorieuse où 

tous les saints et élus ont donné cet élan des quarante jours qui les voient renaître de l'esprit et de la chair 

afin de participer au Festin Glorieux du Christ Roi régnant sur terre en Son second Avènement 

promis…   

Ces quarante jours de Résurrection de Jésus sur la terre et la chair de Marie leur ont été si 

extraordinaires, comblant en Elle et Lui plus qu’un infini des destructions subies dans la Croix et la Nuit 

des trente-six heures du Sabbat, abîmes sans fond impossibles à mesurer même aux Anges. Tous ces 

abîmes sont comblés de Joie pendant ces quarante jours, et même surabondamment puisque Jésus donne 

du poisson « autant que vous en voulez » aux cinq mille : Surabondance de Consolation, de Lumière, de 

Gloire. C’est cette Surabondance- là, Enfants de la Terre de la Résurrection dans l’au-delà des 

Sceaux secrets qui transformeront en nous chair, sang, Grâce divine pour devenir en nous Charité pure 

et débordante, Amour accompli en Plénitude surabondante… 

La Gloire de la Résurrection qui sera celle des premiers élus du Mystère s’entremêle et s’affine sous celle 

de Jésus Glorifié sous Marie. Elles viennent comme s’y mélanger ensemble en Paix dans une 

Masharisation, une Caresse extraordinaire qui fait l’Ivresse du premier Mystère et prépare 

l’Emportement de ce second Mystère !  

D’un seul coup, Jésus, Tu es monté des Oliviers à la Droite … Ascension où Tu t’es effacé : d’un seul 

coup, fini, les quarante jours ! Tu préparais une Corédemption arrachée au désert de Marie seule. Et 

Vous, en votre Abîme déjà creusé de déréliction de toutes vos Compassions corédemptrices, en votre 

Abîme une fois comblé des Surabondances de Lumière, des torrentielles Communions d’Affinité 

absolue avec l’Anastase de Jésus… Vous L’avez vu partir, et un manque étonnant s’est emparé de Vous 

par Amour pour nous et le Monde Nouveau…. Vous n’étiez certes plus en détresse, mais en Amour et 

Soif indescriptible pâtie pour les élus de la Jérusalem en son Espérance et sa Soif dernière ! Voici 

comment Vous nous avez mérité les Grâces de ce second Mystère de Résurrection pour que nous y 

soyons préparés et emportés d’un seul coup ! 

L’Emportement nous le visons comme Votre Mystère, Ô Marie pour nous : Votre Maternité divine déjà 

royale et souveraine se fait ascendante et Résurrection vers la Droite du Père : Elle commence dans un 

Envol du Monde Nouveau hors de lui-même. Nous voici pour nous y laisser prendre et emporter jusqu’à 
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la chair et la racine des Caresses nuptiales de notre Corps déjà écoulé d’en-Haut en nous… Combien 

souhaitons-nous y être dès aujourd’hui sensibles ! 

Enfants du Monde Nouveau, nous allons dès maintenant laisser Marie nous laisser aspirer en nous Son 

Cœur assoiffé de nous, assoiffé de Dieu le Père ! 

Que tous les membres vivants du Corps mystique vivant de Jésus vivant rendent indivisible la Jérusalem 

dernière de l’Emportement.  Qu’un Fleuve ascendant soit en nous Dieu le Fils Lui-même aujourd’hui 

engendré des Racines incréées de la Substance de l’Etre de Dieu le Père ( Ps. 109). 

Que leur Unique Chair ressuscitée depuis  le Principe  lui-même soit la Chair Glorieuse intégrale 

complète qui vienne dans nos cœurs combler ce nouveau vide qu’Ils ont bien voulu établir au cœur d’un 

Unique Corps spirituel émané du Trône. 

Fruit du Mystère : Le Désir du Ciel et l’Espérance. 

Enfant du Monde Nouveau, tu n’as qu’un seul Cœur qui t’y laisse attirer. 

Méditation : « Ayons le profond Désir de vivre le Ciel sur la terre dès maintenant et goûtons aux Joies 

de la sainteté, récompense plénière de notre Rédemption vécue : vivons toutes les richesses de notre 

Bonheur éternel retrouvé ». 

C’est l’Ascension dernière… Il faudrait demander au Saint-Esprit, il faudrait demander à la Très Sainte 

Trinité, cette Grâce de pouvoir vivre, comprendre, saisir ce qui s’est passé et qui a duré dix jours, de 

l’Ascension à la Pentecôte, Mystère qui juge tout. Il s’est assis à la Droite du Père : le Jugement de ce 

monde est prononcé ! Que vienne de cette Ascension des Noces de l’Agneau surgir la Pentecôte de 

l’Effusion des Vertus de la Sainte Face de Dieu qui prépare le divin Face à Face, et l’Heure du 

Jugement. 
 

 


